
 

 
 
 
Très chères sœurs, 

Cette nuit, vers 12h, 30, dans la communauté “Giacomo Alberione” d’Albano, le Père a appelé à soi 
notre sœur  

PIRRONE ROSALIA Sr MARIA CANDIDA 
Née à Aidone (Enna) le 6 mai 1924 

Elle écrivait il y a quelques années: “Quand je serais Là haut, je vous ferais sentir mon merci, mon 
affection et la grande joie d’avoir été sur la terre, une de vous, Paulinienne”. Nous croyons réellement que 
Sr Candida avec son sourire vivace maintiendra la parole et continuera à exprimer dans la vie éternelle la 
reconnaissance pour avoir été, sur cette terre, une “Paulinienne ”, une digne fille de l’Apôtre Paul. 

Elle entra en Congrégation dans la maison de Rome, le  27 août 1940.Elle-même, rappelant l’âge 
de jeunesse elle écrivait: “J’ai toujours été heureuse, exubérante, joyeuse. J’ai aimé la Congrégation 
comme on aime sa propre mère. Et à la Congrégation j’ai tout donné et j’ai reçu beaucoup plus…”. 

Déjà postulante, elle exerça l’apostolat diffusif dans la communauté de Bologne et l’apostolat 
technique dans la maison de Alba. Elle vécut à Alba le noviciat conclu avec la première profession, le 29 juin 
1946. Et tout de suite après elle se prépara à  partir pour la fondation en Espagne. Les chroniques de l’époque 
racontent que Sr Candida, Sr Costanza Bianciotto et Sr Fedele Milani, partirent pour l’Espagne le 16 août 
1946. Par désir du Maestro Timoteo Giaccardo, elles firent une pause à Lourdes, elles s’arrêtèrent deux jours à 
Bilbao et elles arrivèrent ensuite à Barcelone, mais où elles ne trouvèrent pas la maison qui aurait du les 
héberger. Elles firent accueillies dans un magasin humide et sombre, privé de portes et avec la visite de 
beaucoup d’insectes. Mais rien n’épouvantait ces jeunes qui avaient au cœur seulement le désir de porter 
l’Evangile à tous. A Barcelone, Sr M. Candida fut chargée de la librairie et de la formation des jeunes. Ce fut 
une expérience brève, de quatre ans seulement, qui marqua sa vie paulinienne. En 1950, elle rentra à Alba pour 
y exercer le Rôle d’assistante de formation. Elle vécut ensuite en diverses communautés de l’Italie où elle fut 
libraire appréciée à La Spezia, Salerne, Cosenza, Mestre, Biella, Brescia, Vérone, Ravenne, Trévise. Son 
accueil et disponibilité favorisaient la rencontre avec les clients qui encore aujourd’hui rappellent la gentillesse 
et le sourire de cette intrépide apôtre paulinienne. Sr Candida a rempli aussi divers mandats de supérieure dans 
les communautés de Potenza, Mestre, Ferrara. 

Juste alors qu’elle se trouvait à Ferrara, en 1986, il lui fut diagnostiqué une tumeur à l’estomac 
pour laquelle elle dut subir une opération chirurgicale. Elle considéra cet événement, “une aventure 
merveilleuse ”qu’elle dépassa avec grande dignité et force. Mais bien vite elle dut reconnaître que son 
physique n’était plus celui d’avant, elle avait besoin de soins particuliers, spécialement dans la nourriture. 
L’ “envie de vivre” favorisa sa réinsertion complète dans l’activité apostolique même si grandit en elle “le 
désir de rejoindre Jésus, de voir finalement son Visage”. En 2004, elle fut transférée dans la communauté 
de Albano “Giacomo Alberione” et dans la maison “Tecla Merlo”.  

En ces derniers temps, est survenue une progressive déchéance au niveau cognitif et mental, mais 
les sœurs et le personnel infirmier qui l’ont assistée, rappellent sa douceur et le soin qu’elle mettait dans 
l’alimentation de son propre chemin spirituel. Elle-même avait choisi le chant pour la liturgie funèbre, un 
chant qui révèle l’aspiration forte de toute sa vie: “Père, je veux retourner chez toi”. Elle avait écrit il y a 
quelques années: “J’espère dans la miséricorde et dans l’amour de Dieu dont je me sens entourée”. 
Entourée dans l’amour, elle a vécu dans la paix même ce dernier trait de sa route. Elle avait exprimé le 
désir que dans l’annonce de sa mort se prononcent seulement des paroles de joie et non de tristesse. Et elle 
avait même suggéré les paroles d’exorde: “Sœurs, nous vous annonçons avec joie …”.  

Avec profonde reconnaissance, nous consignons au Père, la vie de cette chère sœur pour qu’il lui 
donne le repos eternel et l’admette à jouir  pour toujours la beauté de son visage. 
 Avec affection. 

 
Sr Anna Maria Parenzan 

Rome, le 26 juillet 2010. Vicaire générale 


